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L’amour est la puissance de guérison. Qu’est-ce que l’amour ? Le sentiment connu 
comme étant l’amour est l’expression de la réalité de l’amour, non sa nature. La nature 
de l’amour est la vie. Lorsque nous disons que l’amour est la puissance de guérison et 
la puissance de transmutation - que ce soit au niveau personnel, au niveau de la Terre, 
de la société, du cosmos - nous ne parlons pas d’animer un sentiment. Il est beau que 
naturellement le sentiment d’amour soit la permanence. Cela est le sous-produit d’être 
positionné dans l’évidence que Je Suis la vie. 
Nous aimons donner les codes et les clefs. La clef maîtresse reste l’union de 
l’intention, de l’attention et de l’amour. Toute l’attention offerte à l’intention d’être la 
plénitude de l’amour. Non pas de ressentir la plénitude de l’amour, le ressenti s’aligne 
naturellement lorsque tout est ramené dans son état naturel. 
Tout ramener dans son état naturel signifie que le corps, ce temple, est ramené à son 
plein équilibre, à sa pleine harmonie, ramené à l’état d’être silence. Et être silence, 
c’est être le chant, cette vibration de son qu’est l’adoration. Notez bien, la vibration de 
son, non le sentiment. Les sentiments sont beaux et nobles. Ils ne sont que le sous-
produit. Cultiver un sentiment sans avoir établi sa source et sa base est amener le 
sentiment à un niveau de vibration plus excité, plus proche du corps des émotions. 
Ainsi le sentiment perd de sa puissance. 
L’amour uni pleinement à sa source est la vibration physique résultant de la pleine 
harmonie. L’harmonie n’est pas l’absence de disharmonie, elle est l’assise dans la 
perfection. La perfection est l’état naturel de la vie et l’état naturel de l’incarnation. La 
perfection ne peut être quelque chose vers lequel l’on tend dans une ligne de devenir 
comme lorsqu’on apprend un art et que l’on tend à le parfaire. Ce que l’on apprend 
c’est l’art de l’incarnation. Cet art, l’on tend à le parfaire. L’art de l’incarnation étant 
ramené dans sa plénitude, la vie révèle qu’elle est perfection. 
Et comment ramener l’art de l’incarnation à sa plénitude ? Cela est inscrit dans l’art de 
l’incarnation lui-même car l’incarnation est un art. Cet art a pour base la pleine vitalité, 
le plein enthousiasme à servir la nature de la vie. Cette vitalité et cet enthousiasme 
sortent des habitudes laxistes, qu’elles soient personnelles ou héritées de l’hérédité ou 
du collectif. 
A chaque moment se démarquer. Se démarquer en cultivant cet art de l’incarnation 
comme un sculpteur soigne sa création. Cultiver son corps, le laisser pleinement vital 
et pleinement reposé, les deux simultanément. Lui offrir l’eau pure, les aliments 
vivants et porteurs de vie. Lui offrir la paix émotionnelle et égotique. Lui offrir 
l’inspiration, l’élévation. Lui offrir l’ouverture, la découverte. 
Tout cela semble peut-être éloigné du domaine du corps et pourtant le corps n’est que 
vibrations. Et ces vibrations sont générées par l’état de vitalité et de repos, par la 
pureté des aliments, la pureté des sentiments auxquels sont offertes 
inconditionnellement les émotions, la pureté de la transparence offerte à l’ego comme 
sa plénitude, la pureté de l’inspiration, de la parole, de la pensée, de ce à quoi l’on 
s’associe, de ceux avec qui l’on s’associe. 



C’est une des raisons pour lesquelles ce moment de retraite… ce temps inscrit dans 
l’apparence du temps et de l’espace, et qui ramène à l’évidence que le temps et 
l’espace sont illusions, ce temps est infiniment précieux. La puissance de la retraite est 
en partie due à ce grand réajustement vibratoire causé par l’exposition à des pensées 
pures uniquement, des sentiments élevés, une inspiration profonde qui offre l’ultime 
de la vision. 
Ainsi peut se créer une reprogrammation, vous savez, comme dans les disques durs 
des ordinateurs, quelquefois l’on reprogramme. Toutes les données sont effacées et 
sont réimprimées dans leur valeur pure. 
En cultivant ainsi l’art de l’incarnation… pour ceux et celles qui choisissent cela, la 
vie se reprogramme dans sa pureté. La vibration qu’est le corps est élevée et rétablie 
dans son état originel. Alors en sous-produit l’amour pur - cet amour, le nectar au-delà 
du sentiment - devient la permanence. L’unité en est le sous-produit. 
La vision juste d’être la vie au sein de l’unité, d’être le cœur du-de la Vénérable, est 
rétablie. De là sont générés ces sentiments les plus fins d’où est précipitée la création, 
puisque vous le savez, le nectar précipite la création et précipite ce corps de lumière 
qui est la permanence, l’état naturel du corps de lumière. 
Le corps de lumière est présent maintenant. La vibration sur laquelle l’on met son 
attention le manifeste ou manifeste une valeur plus dense. Le corps de lumière permet 
la guérison instantanée de tout et pour tout. 
Nous aimons ramener l’art de l’incarnation. 
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